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FETE HUMANITE 

ROUEN 

23 ET 24 NOVEMBRE  

 

Réservez dès maintenant 

votre vignette 

 Voir page 4 

Mobilisation et concertation avec les populations pour réussir  

les rassemblements à Gauche vraiment ! 

 MUNICIPALES  2014 RENCONTRES AVEC LES CITOYENS 

EVREUX : Mercredi 30 octobre 2013 à 18h00 à la Maison de  quartier de la Madeleine 

VERNON :Vendredi 15 novembre 2013 à 18h00 à la salle Maubert Espace Philippe Auguste 

Le 5 octobre 2013, le PCF réunissait les animateurs de 

sections de la France entière dans l’espace confortable 

des Docks de St Denis. La fédération de l’Eure était 

représentée par José Lahaye, Michèle Lequilerier,     

Annick Le Gac, Carole Depuiset, Bernard Bénat et   

Jean-Luc Lecomte. Le sujet principal à l’ordre du jour 

était de traiter des prochaines échéances électorales    

municipales. Cette journée, placée la veille d’un       

Conseil National consacré à la désignation des chefs de 

file  des villes de plus de 20 000 habitants, fût            

extrêmement riche en échanges. Elle fût                      

particulièrement utile aussi, par la diversité des           

témoignages des camarades confrontés localement à 

des situations politiques très différentes les unes des 

autres.  
 

Quels axes majeurs tirer de cette journée ? 

La stratégie qui s’en dégage rejoint celle développée 

lors du Conseil Départemental de l’Eure du                   

26 septembre, à savoir : 

La recherche de rassemblements les plus larges          

possibles à gauche, tout en tenant compte de la          

diversité des situations. Il est donc préférable de s’en 

remettre localement, aux choix proposés par nos       

militants, commune par commune. Un encouragement 

particulier est donné à toutes et tous les camarades   

résidant dans les petites communes à se porter          

candidat(e)s quelle que soit la situation locale. En     

effet, au regard du renforcement continu du statut des 

communautés de communes et d’agglomérations, il en 

va de l’intérêt des forces progressistes de gauche d’être 

présent(e) s à ce niveau de représentation.  

Cette stratégie de large rassemblement à gauche,      

n’exclut pas, lorsque les conditions ne sont pas réunies 

d’envisager des listes « autonomes » par défaut 

(comme à Dieppe où le PS envisage de s’allier au 

centre-droit pour battre le maire PCF Sébastien         

Jumel !). 
 

Les enjeux des municipales 

Le premier enjeu des municipales reste celui des         

réponses apportées aux besoins des populations. En ce 

sens l’utilité des élus communistes n’est plus à          

démontrer par la détermination qu’ils opposent à la 

politique d’austérité conduite par le gouvernement, 

leurs engagements sociaux dans tous les exécutifs où 

ils sont présents. De même, leur fidélité dans            

l’accompagnement des multiples luttes qui sont         

menées pour contrer toutes les régressions                 

économiques et sociales : de la défense de l’emploi au 

pouvoir d’achat, des retraites au code du travail, des 

services publics (santé, logement, justice, transports, 

poste…) aux institutions républicaines permettant 

d’assurer la pérennité des solidarités nécessaires à la 

vie démocratique. 

Les élus communistes restent avant tout des militants 

proches et à l’écoute des préoccupations des gens, de 

leur colère, de leur désarroi, de leurs doutes et            

inquiétudes qu’ils ont l’ambition de dépasser afin de 

construire avec eux des projets de territoire.  

Elargir le nombre d’élus PCF et du Front de Gauche. 

Permettre aux 761 maires PCF d’être réélus et créer les 

conditions pour gagner 32 villes de plus. 

Articuler les enjeux locaux et nationaux (Politique 

d’austérité, enjeux internationaux menaçant la paix). 

Rappeler l’importance qu’il faut donner au programme 

et ne pas compter uniquement sur les « personnalités » 

pour gagner une élection 

Prévenir les risques : Attention aux tentatives de        

division interne et au sein du Front de Gauche. Laisser 

la scène médiatique au FN, à l’UMP et au PS. Rester à 

l’écoute concernant les questions d’insécurité. 

En guise de conclusion et pour faire échec au          

phénomène du désintérêt des électrices et des électeurs 

vis-à-vis de la cause politique qui nourrit l’abstention, 

nous proposons aux militants mobilisés de faire des 

municipales un grand moment de concertation          

citoyenne. Bonne campagne à toutes et à tous.          

 

Bernard BENAT,                                                 

membre du Conseil Départemental du PCF 
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 Venez nombreux à participer à la 10éme Fête de l’Humanité Normande 

Evénement politique et culturel régional au Parc des Expositions de Rouen  

le samedi 23 novembre et dimanche 24 novembre 2013 

Concerts, rencontres et débats avec les associations, collectivités locales, syndicats, 

organisations politiques, expositions, espace enfance, librairie et restauration… 

Le rendez-vous pour celles et ceux qui veulent rassembler à gauche pour changer de 

politique et de société 

Nous serons heureux de vous accueillir au stand fédéral de l’Eure. 

Vignette-bon de soutien pour les deux jours 15 euros                                                           

auprès des militants communistes. 

Le projet de loi sur les retraites qui prévoit notamment un         

allongement de la durée de cotisation dans le secteur privé et     

public à 43 ans à l'horizon 2035, a été adopté le 15 octobre par 

l'Assemblée nationale à 270 voix Pour et 249 Contre. 

"Ce texte prolonge les réformes libérales engagées par la droite 

(...) il n'est ni juste, ni équitable", a déploré André Chassaigne qui 

a voté, avec son groupe, "contre ce projet anti-social". 

« … Pourquoi ? Pourquoi tant de précipitation à obéir aux diktats 

des marchés financiers, du patronat et de la commission            

européenne ? 

En choisissant la concertation plutôt que la négociation, le        

dialogue social a été délibérément réduit à sa portion congrue, 

vous laissant toute liberté de vous inspirer des préconisations    

régressives des rapports Moreau et du COR. 

Vous seriez passés en force à l’assemblée nationale, si les députés 

du Front de Gauche ne s’étaient opposés à la procédure du temps 

programmé. Une opposition que nous avons portée ensemble il y a 

quelques mois mais les temps changent et vous avez prouvé qu’en 

matière de rénovation des droits du Parlement vous n’avez rien à 

envier à vos prédécesseurs. 

Le recours à la procédure accélérée, qui autorise une lecture      

seulement dans chaque chambre, signe votre volonté de museler le 

débat public et parlementaire, et votre acharnement à vouloir faire 

passer un texte qu’une écrasante majorité de nos concitoyens     

réprouve. 

Et pour cause : ce texte prolonge les réformes libérales engagées 

par la droite depuis 1993. 

Il n’est ni juste ni équitable. C’est un tissu de régressions sociales 

que peinent à contrebalancer les rares mesures que vous présentez 

comme des progrès, qui ne sont en réalité que l’atténuation de 

reculs sur lesquels vous avez renoncé à revenir. 

Vous commettez un véritable racket des retraités en leur ponction-

nant  2 milliards d’euros dès 2014. Par la fiscalisation d’une part 

et le report de la revalorisation des pensions au 1er octobre, avec à 

la clé une baisse mécanique, inexorable des pensions par rapport 

au coût de la vie. Deux ponctions qui impacteront directement le 

pouvoir d’achat des retraités modestes, au premier rang desquels 

on trouve une majorité de femmes. Sur cet article, deux            

délibérations furent nécessaires pour venir à bout des réticences de 

votre propre majorité ! 

Il n’y a rien, ni dans ce texte ni dans votre politique, en faveur de 

la résorption des inégalités salariale, professionnelle et de retraite 

entre les femmes et les hommes : le gouvernement assume de ne 

pas engager de réforme des avantages familiaux avant 2020, 

comme il assume de ne pas résorber rapidement les écarts         

salariaux, mesure qui rapporterait 10 milliards d’euros par an pour 

le seul financement des retraites.  

Rejetée par une écrasante majorité de nos concitoyens,              

l’allongement de la durée de cotisation fait reposer une grande 

partie de la réforme sur les jeunes générations. De votre propre 

aveu Mme la Ministre, cette mesure injuste repousse l’âge réel de 

liquidation de la retraite à 66 ans voire davantage. Le but de cette 

manœuvre est limpide : faire baisser le niveau des prestations    

servies. Travailler plus longtemps pour gagner moins et voir ses 

droits réduits, voilà le vrai visage de cette réforme ! 

Enfin, vous mentez par omission au peuple français en claironnant 

que cette réforme permet de sauver notre système de retraites par 

répartition. La vérité Mme la Ministre, c’est que votre texte fait de 

notre système de retraites un système à cotisations définies, dans 

lequel les droits des assurés deviennent des variables              

d’ajustement. 

Si c’est là votre conception de la vérité, de la justice et de l’équité, 

alors nous vous la laissons. 

Ce projet de loi est indigne d’un gouvernement et d’une majorité 

de gauche ! 

Le peuple et les syndicats de salariés sont sur la place de la       

Concorde pour vous enjoindre de retirer votre projet. Les députés 

du front de gauche, à l’écoute des aspirations du peuple et des 

travailleurs, défendent une autre ambition pour notre protection 

sociale ; c’est pourquoi ils voteront contre ce texte antisocial. » 

Explication de vote par Andre CHASSAIGNE 

Réforme des retraites  

« Un texte antisocial indigne                                       

d’un gouvernement de gauche » 



(extraits, en intégralité sur www.27.pcf.fr) 

Les 23 et 30 mars prochains, les élections municipales   
auront lieu dans toute la France. Dans chaque commune, 
vous serez appelés à élire vos conseillères et conseillers 
municipaux, vos maires, pour six ans, ainsi que les élu-e-s 
dans les intercommunalités. Voter est un droit ! Pouvoir 
l'exercer implique d'être inscrit sur les listes électorales 
d'ici le 31 décembre 2013. 
Nous savons que ces élections vous paraissent encore 
lointaines par rapport aux préoccupations qui vous         
assaillent chaque jour. Nous vous lançons un appel : de la 
plus petite à la plus grande commune, ces élections         
auront une très grande importance sur votre vie et votre 
ville. C'est à vous, à nous, toutes et tous ensemble, dans 
chacune de nos communes d'en décider. Nous avons     
besoin que ça change pour mieux vivre le plus vite      
possible. Il y a urgence ! 
…Dès le mois de mars, avec les municipales, nous           
pouvons gagner des changements dans les territoires par 
plus de droits et de pouvoir aux citoyennes et citoyens. Il 
faut, dans le plus de communes possibles, encore plus 
d'élu-e-s qui, à vos côtés, lutteront contre les inégalités et 
l'austérité, de communes qui choisiront l'humain, le        
partage, la solidarité, la démocratie. 
Sans attendre, places à la justice sociale, à l'innovation, 
à la solidarité !  à l’égalité ! … 
Sans attendre, place à la démocratie, place au peuple !  

Nous voulons des communes qui choisissent de construire 
leurs projets avec les citoyennes et les citoyens, qui les 
écoutent, les consultent, les associent, leur donnent les 
moyens d’agir et de contrôler ; des communes qui font 
entendre et respecter la parole, les besoins de leurs        
habitant(e)s, qui font le choix de la coopération et qui se 
battent contre le recul démocratique que représente le 
projet de loi sur les métropoles, contre la mise en           
concurrence des territoires. 
Dans chaque commune nous nous opposerons avec        
détermination à la droite qui ne rêve que de revanche et 
de régressions sociales et dont le bilan brutal et négatif en 
est la preuve.  
Partout, vous pouvez compter sur nous pour faire barrage 
à l’extrême-droite qui ne cherche qu’à diviser et à opposer 
les Françaises et les Français entre eux, à stigmatiser et 
exclure les immigré(e)s ou les Roms pour faire oublier les 
vrais responsables de la crise et laisser l'argent gangrener 
la société.  
… Ce que le gouvernement ne veut pas faire, une vraie 
politique de gauche, nous, nous voulons le réussir avec 
vous. Les élections municipales seront une étape        
majeure pour cela.  
À vos côtés, dans la durée, les communistes s’engagent 
dans cette bataille, unis et déterminés, animés partout, 
quelle que soit la diversité des situations locales, de la 
même passion de rassembler. 

Appel aux citoyens et citoyennes                     

  pour les élections municipales de mars 2014 

Evreux - municipales : en direct avec les citoyens ! 
Regards sur l’Eure : Nous sommes 

aujourd’hui à 5 mois des prochaines 

élections municipales. Où en sommes

-nous à Evreux ? 

Thierry Desfresnes : 5 mois, c’est à la 

fois tout près et encore loin… On le 

sent bien, les gens connaissent 

l’échéance qui s’approche, mais ne se 

sentent pas encore vraiment concernés. 

En cela, ils ont raison, il va encore se 

passer plein de choses d’ici le mois de 

mars prochain… 

RSE : Pourtant, on en parle beaucoup dans les médias, de ces 

élections… 

Th.D : C’est vrai, mais ça semble un peu artificiel… Aujourd’hui, 

les gens sont bien souvent confrontés à leurs difficultés quoti-

diennes, aux fins de mois qu’il faut boucler… Beaucoup râlent sur 

les décisions gouvernementales qui les plongent encore davantage 

dans la panade, alors les élections, ils ont mis ça à distance. Ceci 

dit, quand on les interroge, ça ne les empêche pas d’avoir certaines 

idées claires sur la question 

RSE : C’est-à-dire ? 

Th.D : Tout le monde sent bien que le petit monde politique local 

se met en mouvement ; il suffit de se rendre sur les marchés, et 

d’entendre ce que nous disent les gens… 

RSE : Comment va se positionner le Parti Communiste lors de 

ces élections ? 

Th.D : Pour l’instant, rien n’est tranché, nous n’en sommes pas là. 

Cela fait déjà plusieurs mois que nous y réfléchissons, ce que nous 

voulons, c’est travailler sur un vrai projet de Gauche pour Evreux 

et son agglomération. Nous avons repris la mairie à la droite en 

2008, ce qui n’allait pas de soi à l’époque. Souvenez-vous, c’était 

un an à peine après la victoire de Sarkozy, deux ans et demi après 

les événements de la Madeleine, et il fallait éviter que la ville ne 

continue à se dégrader. 

RSE : Et près de 6 ans après, quel bilan dressez-vous de ce 

mandat ? 

Th.D : Un bilan mitigé… On ne peut pas nier qu’il y a eu des 

choses positives entreprises pendant ce mandat, comme le chauf-

fage urbain, le lancement du renouvellement urbain de Nétreville, 

pour ne citer que ces quelques exemples. Et nous y avons participé 

activement. Mais nous ne sommes pas allés assez loin dans certains 

domaines, nous aurions aimé une politique plus volontariste et    

davantage à gauche. Nous avons dû nous battre et résister, parfois 

en vain… 

RSE : Le débat fait rage ici ou là sur des listes dites 

« autonomes » du Front de Gauche ? Ce sera  votre position à 

Evreux ? 

Th.D : Ce n’est pas moi qui déciderai… ! La parole sera d’abord 

aux communistes, mais pour cela, nous voulons prendre tout le 

temps nécessaire. Au mois de mai, nous avons unanimement décidé 

de construire notre propre projet, avec nos partenaires du Front de 

Gauche, mais aussi les représentants associatifs, syndicaux, les 

citoyens qui souhaitent s’engager dans une autre façon de faire de 

la politique localement. Notre mot d’ordre, c’est le rassemblement 

le plus large sur nos valeurs. Notre calendrier est calé désormais, et 

nous ne prendrons collectivement notre décision qu’au mois de 

décembre, sur la base d’un programme que nous définirons avec la 

population. 

RSE : Comment travaillez-vous à ce projet ? 

Th.D : Par tous les moyens possibles… lors d’ateliers de travail 

dans les quartiers, que nous avons commencés il y a quelques    

semaines. Mais aussi en restant présents sur les marchés, avec du 

porte à porte, en multipliant les contacts avec les gens. Ce que nous 

voulons, c’est les faire travailler et réfléchir : nous croyons        

beaucoup en la réflexion des habitants… 

RSE : Et là, vous leur donnez la parole… 

Th.D : Exactement, et de la façon la plus libre et la plus construc-

tive possible. Ce sera à nous ensuite, de façon collective, d’en faire 

la synthèse et de décider de la façon dont nous aborderons la     

campagne. Ce qui nous importe, c’est de nous trouver auprès des 

habitants, avec eux, pour redonner  du sens à l’action politique    

locale, mais aussi accompagner cette colère qui gronde dans nos 

quartiers après tous les mauvais coups qui pleuvent depuis ces    

dernières années. Les élus doivent être des points d’appui à toutes 

les revendications, il ne faut pas l’oublier… Ils doivent faire de la 

politique, et ne pas se contenter de gérer la ville. 

RSE : Et les prochains rendez-vous ? 

Th.D : après  Navarre et Nétreville, la prochaine réunion se  tiendra 

à la Madeleine, le 30 Octobre à 18 h à la Maison de Quartier. Nous 

y attendrons une participation riche et constructive. 

 

Au conseil régional du 14 octobre, Jean-Luc Lecomte, au nom du groupe Front de gauche :  

« l’heure est au rassemblement pour une véritable politique de gauche » 

« Fidèles à la majorité que les Hauts-Normands ont accordé  à la 

liste de rassemblement PS – Front de Gauche – EELV – PRG en 

2010, les élus du groupe Front de Gauche ont apporté leurs voix à 

la candidature de Nicolas Mayer-Rossignol comme Président du 

Conseil régional.  

Cette élection et celle de l'exécutif régional doivent être l'occasion 

d'un nouveau départ  pour notre collectivité. Après les interventions 

de la droite et de l’extrême-droite, nous voulons dire combien le 

programme du FN est un programme antisocial, une machine de 

guerre contre le monde du travail. Quant à la droite, Monsieur Le 

Maire, elle est clairement disqualifiée pour donner des leçons alors 

qu’elle est plus préoccupée par les guerres intestines que par la   

sauvegarde et le développement de l’emploi, alors que, par sa    

politique, elle a considérablement abîmé notre pays. La droite a 

cassé notre industrie, elle a supprimé 750 000 emplois industriels, 

elle a  mis à mal l’enseignement professionnel et supprimé des  

dizaines de milliers de postes dans l’éducation nationale. Elle a 

multiplié les cadeaux aux plus riches et  porter  atteinte aux services 

publics. Nous sommes en situation d’urgence sociale, industrielle et 

économique. Alors que 7 900 emplois salariés ont disparu en un an 

en Haute-Normandie, alors que les salaires et les retraites sont mis 

à mal, la fin de l’année 2013 et l’année 2014 doivent voir la       

restauration du dialogue entre le nouveau Président de Région, les 

élus et le personnel de la Région, les associations et tous les Haut-

Normands qui aspirent au progrès social et à une vie meilleure. 

L’heure est en effet au rassemblement pour une véritable politique 

de gauche. 

… De l’argent il y en a mais cet argent profite à quelques riches 

toujours plus riches et fait cruellement défaut aux investissements, 

à l’emploi, à nos salaires, à nos retraites et à nos services publics.  

Demain, 15 octobre, les Haut-Normands diront à nouveau eux aussi 

leur exigence d’un droit à la  retraite à 60 ans, avec un taux de    

remplacement de 75% et des départs anticipés pour travaux       

pénibles. La question de la formation est indissociable de la      

question de l’emploi et  la Région est directement concernée.  

… Nous faisons des propositions qui contribueraient à une vraie 

politique de gauche que le gouvernement ne veut malheureusement 

pas faire alors que, scrutins après scrutins, chacun est à même de 

mesurer la  déception, la démobilisation, parfois la colère du peuple 

de gauche.  

Oui, notre peuple a besoin d’espoir. Il a besoin d’une confiance 

retrouvée qui passe par des actes constitutifs d’une véritable       

politique de gauche pour laquelle nous redisons notre disponibilité, 

une disponibilité qui n’a jamais fait défaut. »  
(extraits en intégralité sur www.27.pcf.fr) 

A LIRE ABSOLUMENT ! 

 

CES LIVRES ET REVUES 

SONT DISPONIBLES                  

A LA FEDERATION PCF   

DE L’EURE                           

63 RUE SAINT THOMAS     

A EVREUX 

02 32 39 46 82 

eurepcf@orange.fr 

SI FRAIS D’ENVOI :       

PRIX DU LIVRE                   

+ 3.20 Euros 


